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TARIF DESANNONCES: 
lère insertion, par ligne 12 cts 


Chaqueinsertion subsequente 8 ‘: 
N. B.—Les annonces de naissances, ma- 
riages et sépultures seront insérées au 
taux de 25 cents chacune. 
AVIS 


En ce qui concerne les annonces pour la France, 


on est prié de s'adresser à M. le Directeur de | jme : ce nd à 
l'agence générale de publicité, No. 11, R da 
Pont Louis-Philippe (près l'Hôtel de Ville) Paris, 


qui a seule le Monopole et la responsabilité exciu- 
sive des annonces, 


MADAME .JOS. PICHE, 
DE QUÉBEC, 
MALADE DEPUIS DES ANNÉES 


Souffrait de faiblesse générale, Anémie, Scrofule, Perte de 
l’Appétit, Mauvaise Digestion, etc. ; 


RAPPELÉE A LA SANTÉ PAR LES 


‘" PILULES CARDINALES ” 


DU DR ED MORIN 


Madame Jos. Picaé, de Québac, souffrait à la fois de plusieurs maladies, dites ‘‘ in. 
curables.” Pauvreté du sang, Scrofule, Grande Faiblesse, Perte de l'Appétit, diges- 
Uons difficiles, etc. tel était le long cortège de souffrances qu'endurait cette dame de- 
puis des années, Elle en était arrivée au point où 80 faiblesse extrême l'empêchait de 
soigner ses travaux de ménage. 

Après avoir consulté plusieurs médecins, pris beaucoup de remèdes, suivi de long, 
tritements, elle ne pouvait pas encore se bien rendre compte des effets obtenus, demeu 
rani toujours dans le même état de santé. 

Madamea Pic avait entendu parier souvent des résultats merveilleux obtenus par 
les ‘“‘Piuoes Canoixaces” du Ds Do Monts ; elle crut devoir en faire l'essai. En ayant 
eu une bolte, elle commença à en prenire r1médiatement, se conformant aux directions 
indiquées. 

L action promrite et bienfaisante des ‘“Pizuræs Gannixaces” fut des plus manifestes 
dans le cas de Madame Picné, Sous l’heureuse influence de éstte préparation iucom- 
parable le mal est arrêté, la sdnté revient graduellement, l'appétit est meilleur, la di- 
gestion s# fait bien, le sang est plus riche, plus fort; la faiblesse disparait à vue d'œil: 
cette dame est guérie, 

Prenez aveç assurance les *PizuLes Canpixaras”" du Da En Monix. Elles son 
d'une grande puissence pour les femmes st jeunes filles pâies, souffrant de faiblesse 
féminine et en général de maladies propres à leur sexe. 


SE VENDENT PARTOUT. 


çontfé LA. CONSTIPAT 10y 


EMBARRAS GASTRIQUE — MIGRAINE 
CONGESTIONS, etc. 
PURGATIFS, DÉPURATIFS 
ANTISEPTIQUES 
EXIGER ls VÉRITABLES 


À 150 la1/2D'e(50 grains \; 3° lhBte (405 grains). 
[2 “ Notice dans chaque Boïte. 
08%" Paris, Ph LEROY ,0,Rue de Cléry ET 


Chaenn sa Specialite 


Le Notre 


Est de faire la meilleure, la plus ué- 
licieuse tire du monde. L'avez-vous 
essayée. Sinon; c’est le temps. Tou- 


Q I ( N \ | jours fraiche. toujours honne. 


| BEL ASSORTIMENT DE 


EXCUR 


D'HIVER | Bonbons, Zhocolats, 
| Sucreries de Choix. 
Mer ELU US | Boites élégantes, appétissantes, etc. 
NORTHERN PACIFIC BOXE: 
[ | | Le Pâtissier, 
DANS 370,879, RUE MAIN, WINNIPEG 


L'EST du CANADA Bois et Charbon 


$40. 
|à Winn‘peg, quand vous pouvez avoir tout 


Billets à rendre du |à Winnspeg, q 

4 au 31 Décembre | Mon assortiment de 
Avec privilèges d'arrêter aux | Bois de Constr uction 
Points intermédiaires. | 


| .ES1 COMPLET. 


Les cultivateurs qui ont déoidé de se bâ- 
rir cet automne ov de fuire des réparations 
feraient bien de visiter ma cour à bois 
avant d'aller ailleurs, 


Excursions à bon 
Marché pour les 


| < seule Cour 
Vieux Pays. N'oublie pas LS c'est c a 
a Winnipeget St-Boniface. Je solli- 
Pour détails, adressez-vous où éerivez à rene Patronage de la Fopula 


n'importe quel agent in N. P. ou à 
H. SWINFORD, 
Agent Général, à la gare de la rus Water, 
QHAS. S. PES, Winnipeg 
6. P. & T. À. 8t. Paul. 


PACIFIQUE CANADIEN 


Taux d’Excursion 


POUR TOUS LES 


RENDEZ-VOUS D'HIVER 
Côte du Pacifique, Californie, 
Iles Hawaii, Japon, Bermudes 
Et les Indes Occidentales 


bourserai | à de t 
nn ar ant PS US 


pe! Pa | 
traverser pour Acheter leur bois chez 


A. LEMAY, 


BUREAUX COIN DES AUES PROYENCHER ET FACHE 


“WINNIPEG MACHINE WORK” 


Nos. 213 #7 215, RUE MAIN, 
WINNIPEG. 

Toutes sortes de réparations de Machines, 
Jobs de tous genres exécutés, grande 
attetnion donnée aux machines des cuiti- 
vateurs et ouvrage fait promptement, 


Auz Plus Bas Priz 
Fabricants … 
| Barrieres et 
Clotures de Fer 


Bouilloires réparées et nettoyées. Ma- 
chineries pour la fabrication du beurre et 
du fromage, une spécialité. Aussi Moulins 


… 
teen 


frains les plus rapiies et les meilleurs 
vers l’est et l'ouest. 


LB SRUL SERVICE DIRECT 


Pour 


KOOTENAY 


LL EE 


LE à vent et pompes 


Satisfaction garantie et Bas Prix 
est notre Motto. 


DENTISTERIE : : : 
“ DR STARK 


— © 
Ctrars lu. , T t 
0, 
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—.. RUE Pi 


Pour plus d'informations, adreë.…. Batraction sans douleur. 
au plus proche agent du C. P. R ou à 


CE. MePHERSON, ‘Montréal. ‘* MARTHA, :”: WINNIPEG 
Agt Gén. des Pass., Winnip ‘8. | @w LA WABHORN'S QUIDE, 5e 
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Saint-Boniface, Manitoba, 14 Février 1900. 


a —————————— 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


JOSEPH BERNIER, Avocat, Directeur. 


LA GUERRE 

Londres—Les dépêches bien 
vagues qui nous arrivent du thi- 
âtre de la guerre ne contribuent 
aucunement à diminuer l’anxieté 
du public au sujet du sort de 
Ladysmith et des mouvements 
de l’armée de Buller. Cependant, 
d'intéressantes nouvelles nous 
parviennent des autres centres 
d'opérations. Elles annoncent 
que lord Roberts, le comman- 
dant en chef de l’armée anglaise 
en Afrique, et son chef d'état- 


LEWIS GABRIEL 


MALADIES NERVEUSES 


Epilepsie, Hystérie, Danse ds Saint-Guy, 
Affections dè la Moëlle épinière, Convulsions, 
Crises, Vertiges, Eblouissements, Fatigue 
cérébrale Migraine Insomnie Spermatorrhée 

" Guérison fréquente, Soulagement toujours errtain 
ar 
ie SIROP s HENRY MURE 
. succès consacré par 20 années 
d'expérimentation dans Hôpitaux de Paris. 
F''acon:5 fr. Notice gratis. 


GAZAGNE.Phes {re Ciee Gendre & % de B. MURE, 
Pont St-Esp-it(Gard). — Dans toutes Pharmacies. 


À. J. H. DUBUC. 


AVOCAT, SOLLICITEUR, NOTAIRE, 
ETC.. ETC, 


BLOC McINTYRE, 


Chambre 313. 
Winnipeg. 


Le ‘‘Free Press,” de Winnipeg, 
a lancé l’autre jour la nouvelle 
qu'un certain Lewis Gabriel, de 
Saint-Charles, allait donner une 
conférence, à Saint-Boniface, en 
faveur des Boers. 

Sur ce, quelques centaines de 
braves de Winnipeg, armés de 
bâtons, ont cru de leur devoir de 
venir assiéger notre ville et em- 
pêcher l’orateur de parler. 

Inutile de dire qu'iln y avait 
pas plus de Gabriel ici que daus 
la lune. 


FRANCE. 


MANITOBA 


No. 13, 
LE MANITOBA 
EST PUBLIÉ 


TOUS LES MERCREUIS 
A GSAINT-BONIFACE, MAN. 


a 


Tou je :trimnelentione cnnersant n) 
im € 
journa primerie, paiement ‘1s9 


sr + pour impressions, devrom 


* 
BERUBE & CIE, 


Sanr-Boxiract, Mani rons 
Canana, 


Le président Steyn et le !}rable de bongies pour le ‘Grand 
le président Kruger ont commu- | Hotel.” 
Len 7e a ere pre x —Parfait, susurre le petit épi- 
cotnmandant en chef des trou cier, avec un signe d'acqüi - 
anglaises dans l'Afrique du Sud, ment. _ PT 
pour protester contre la destruc-! —Et, continue Sapeck, l'on 
tion des fermes et des autres pro- | m'a adressé à vous comme étant 
priétés des Boers. Leur protes-|la seule maison de Paris qui 
tation, datée de Bloemfentein, 8 | tienne la spécialité de l'artic 
février, est ainsi conçue : —{('est bien vrai et je puis 
“Nous apprenons de différents | m'en vanter, glapit le marchand 
endroits que les troupes anglaises, | de combustible. Vous ne trou- 
contrairement aux u recon-| verez nulle part pareil choix. 
nus de la guerre, détruisent tous | Nons avons d'abord le “Phénix” 
les jours des propriétés en incen-| première qualité stéarine extra 
diant ou en faisant sauter avec | fine bougie recommandée. nous 
de la dynamite des fermes avec | avons “L'Etoile, bougie à trous, 
tout leur contenu, ce qui prive necoulant pas, économie de 25 


Téléphone, 334. 
Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTALRE, 
HOTEL + DE + VILLE, 


SAINT-BONIFACE, MAX. 


Notre chef de police, M. Li- 
guori Gagné, averti de l’excur- 
sion, alla rencontrer la bande sur 
la côte et après avoir arrêté leur 
marche leur demonda quel était 
le but de leur visite. On assura 
être venu en amis et dans le seu) 
but de chasser Gabriel. 

Le chef de police leur donna 
sa parole que Gabriel n’était pas 


Ar. J. ANDREWS. FLercur ANDREWS 
Josern BERNIER, 


Andrews, Andrews & Berner. 


major, le général Kitchener, sont | souvent des femmes et des en-|p.c., nous avons. 
partis pour la ligne de combat. | fants d'abris et de nourriture. —Un moment, interrompit Sa- 
Cette information qui a été tenue | Ces choses se passent seulement | peck” Je dois vous prévenir, 
scrie pendant longtemps par | dans, do endroits on, des, bar | monsieur, que j'ai pour principe 
e à LL ocnet en 
le Maures semble indiquer! officiers anglais; mais mêmelpoche Pour me décider à uu 
qu'un mouvement important se|dans la Colonie du Cap et dans | achat aussi considérable que ce- 
prépare. l'Etat libre, des brigands de race | lui que je veux faire, :] faut que 
ste blanche s'éloignent du théâtre | je me rende compte par mes pro- 
des hostilités dans le but évident yeux; il faut que je puisse 
Une dépêche de Londres dit |de tout dévaster, sans aucune | faire la comparaison des flammes 
qu’à part les communications té-| raison reconnue par les usages | des différentes bougies que vous 


à Saint-Boniface, et avec une 
grâce parfaite, les invita à se 
rendre avec lui, en ordre, jus- 
qu’à la salle de l'hôtel de ville 


légraphiques de Ledysmith, an- 
nonçant que les Boers çontinuent 
le bombardement et que ls ba- 


AVOCATS. 


Bloc de la Banque d'Ottawa, 
No. 263, rue Principale, Winnipeg. 


de la guerre et sans que ce soit | avez en vente. 

nécessaire pour les opérations] La condition peut vous pa- 
militaires. Nous désirons pro-|raître exorbitante. J'en suis fà- 
tester énergiquement contre de | ché, mais c'est mon dernier mot. 


ARGENT A PRETER 


J- 


l'Hôpital de St-Boniface, le presbytère Ste. 
Marie, à Winnipeg, la Maternité des SS. 
de la Miséricorde et autres bâtisses impor- 
tantes dans d’autres parties de la province 
et les Territoires du Nor l-Ouest. 


| 


Tel. No. 427. B. de P. No. 1289. 


Dr J. H. 0. LAMBERT, 


Gradué du Collège Victoria, ds Mn t- 
“réal, et de l'Université de Manitoba ; 
Médecin de la Maternité tenne par les Sœurs 
de la Miséricorde, 861, Broadway. Winhipeg. 
Suit l'Hôpital de Saint- Boniface. 
Heures de bureau: 8à9h,a.m., 12 à 2h. p. m., 
et6àA 8h. p. m. Téléphone 1245 
Résidence : Dunoulin, Ssint-Boniface 


Edmond. J. P. Buron, 


AVOCAT, PROCUREUR, ETC, 
Prêt«, Assurances, St-Jean-Baptiste, 
| Man. 


Bruvets d'Inveution. 


C. CARON, 


Architecte, Entrepreneur et Evaluateur 


Bureau : 


Chambre J, Bloc Ryan 
492. Rue Main. 


où ils pourraient constater par 
eux-mêmes que tout était bien 
tranquille. On se rendit en corps 
jusqu’à cet endroit. Le chet de 
police, invité à parler, exprima 
sa surprise de voir à Saiut-Boni- 
face un s1 fort contingent de 
Winnipeg, constatant que nous 
n'avons pas l'habitude d'avoir 
une visite si nombreuse des gens 
de l’autre côté, M. Gagné s’éton- 
na de voir que l'on croyait en 
certains quartiers que la popula- 
tion de Saint-Buniface ne pou- 
vaît pas voir à ses affaires ét as- 
sara ces messieurs que notre 
loyauté était assez franche pour 
empêcher de parler nous-mêmes 
tout conférencier du genre Ga- 
briel. 

Des hurrahs furent poussés 
pour la Reine, le chef de police, 
la ville de Saint Boniface, et l’on 
se dispersa tranquillement. 

En somme beaucoup de bruit 
pour pas grand chose. 


P 
liue 


…. 
Li 


Winnipeg 


—SUR— 
PROPRIÉTÉS FONCIÈRES, 
BIELETS PROMISSOIRES, 
CHATTELS MORTGAGES. 
S'adresser à 
THEO. BERTRAND, 
Hôtel de Ville, St- Bonifac 


L'ALCOOLISME GUERI 
u EVANS GOLD CURE” 


Cure garantie et permanente ; plus de be- 
soins ni de désirs d'aucun stimulant, ou mor- 
phine. On parle français, 


A. SENECAL 


Entrepreneur-Architecte. 


Construit actuellement la buanderie de 


NOTES DIVERSES 
Jeffries et Corbett, les deux fa- 
meux pugilistes se rencontreront 
à Coney-Island, le 15 mai pro- 
chain. 


Le Major Hutton, commandant 
des forces canadiennes vient de 
recevoir l’ordre de partir pour le 
théâtre de la guerre en Afrique 


Samedi dernier, à Sydney, C. 
A. Melle M. Steele a sauvé la vie 
à trois enfants dans une incendie 
et a péri dans les flammes en es- 
sayant d'en sauver un quatrième 
Ces dévrouments sont si beaux 
que c'est un devoir de les signa- 
ler quand on les rencontre. 


J. A, Senecal, 
St-Boniface, Manitoba 


# C’est vers l’an 1730,’ ditle Dr Ashe, 
«“ que fut fabriquée puur la première fois la 
bière Porter, à Londres,” Ce nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consom- 
mateurs d’alurs qui se ressentirent beau- 
coup des proprietés fortitiantes de cette 
bière. 


LES CATHOLIQUES AUX 
ETATS-UNIS 


Il résulte des statistiques pu- 
bliées sur le nombre des catho- 
liques romains, qui se trouvent 
en 1900 dans les divers diocèses 
des Etats-Unis, que la religion 
catholique romaine compte au- 
jourd’hui 10,129,677 membres 
aux Etats-Unis. Le clergé se 
compose de 14 archevèques, 77 
évèques et 11.636 prêtres, dont 
8,660 prêtres séculiers et 2,976 
religieux, tels que jésuites, do- 
minicains, franciscains. paulistes, 
etc. Ilya 10,339 églises dont 
6,409 sont pourvus d'un curé; les 
2,930 autres sont desservies par 
des prêtres attachés à d'autres 
paroisses. 

Les statistiques pour 1990 
constatent que le nombre des ca- 
tholiques a augmenté de 222,265 
de 1889 à 1900, tandis que, pen- 
dant la même période, le nombre 
des prêtres a augmenté de 517 et 
celui des églises de 337. Le dio- 
cèse de New York, qui est le 
plus important des Etats-Unis, 
compte à lui seul 825,000 cat ho- 
liques. 


—De nouvelles listes électo- 
rales devront être faites pour le 
comté de Dauphin. 


Les noms de Porter ou Biere orte 
sont synonymes. Nous degirons atti- 
rer votre attention sur celte bière faite 
de drèche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malades, à cause de sa saveur parti- 
culière. 

Par ses qualités toniques, elle est 
agréable au pa'ais blasé. 

Cette bière donne l'appétit et régu 
larise le système. 

Bouteilles de tout*s dimensions à 
pertir d'une demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manafacturier et Importateur. 
22-6.98 WINNIPEG. 


Le 


AVIS... 


Donnez votre 
Commande 
Pour - 


Vins, 


Liqueurs .- 

‘affirmation catégorique que 
7 Cigares le D &L Menthol Re 6 
ds un graud soulagement dans les 
cas de névralgie et de rhuma- 
tisme est basée sur des faits réels 
Le D & L Menthol Plastor ne 
mauque jamais de calmer la dou- 
leur et de guérir. Fabriqué par 
| The Davis & Lawrence Co. Lim. 


CARE . 


RICHARD & CIE, 


En face du Bjoc Mclniyre. 


No 355 
Rue Main 


NOUS DONNONS DES TIMBRES DK COMMERCE 
LOUSNNOO AU SHULMNLL SHG SNONNOG SAON 


Nous d »nnons des timbres de cemmerce 


taille fait rage, c'est comme si le | semblables actés.” Allames séance tenante ou point 
Natal avait été biffé de la carte| Le maréchal a répondu comme} d'affaire. Je suis un client sé- 
affricaine. En effet, on est en- | Suit: rieux, monsieur! 
core sans nouvelles officielles du “J'ai l'honneur de vous infor- —Mais certainement... certai- 
général Buller. Depuis plusieurs | mer que j'ai reçu votre télé-| nement. c'est trop juste, rou- 
jours, les correspondants qui me accusant les troupes an- | ronne d'aise le petit épicier épa- 
suivent l’armée anglaise n’ont | glaises de détruire des propriétés | noui qui savoure d'avance es 
pas envoyé un seul mot à leurs |et de se livrer à des actes de bri- | joies de ln grosse commande et 
journaux respectifs. Il est évi-|gandage et de dévastation, con- croit déjà pairer la forte somme. 
dent qne la censure est plus ri-| trairemsnt aux la! Et méthodiquement l’honnête 
goureuse que jamais. Êlle ne guerre. Ces sccusations sont | commerçant commence d'ouvrir 
permet plus la publication du | faites d'une façon vague et géné- | ses paquets et de sortir une tren- 
moindre renseignement sur celrale. Iln'est fait mention d'au-}taine de bougies qu'il dispose 
qui se passe dans Natal, et à|cun cas. particulier. Aucune avec soin sur Îla table comme 
Londres, comme dans le reste du | preuve n'est donnée” J'ai déjà | une illumination de 14 juillet. 
monde, on en est réduit à ne | lu dans les journaux, avant la ré-| Puis, une fois les trente bou- 
faire que des conjectures sur les | ception de votre télégramme, des | gies allumées : 
opérations militaires entre Lady- accusations semblables; mais cha- — Est-ce tout ce que vous avez? 
smitd et la Tugela. que fois que des faits comme | interrompit Sapeck. à 
S'il faut en croire ces dépêches | ceux dont il est question ont été} —J'ai bien encore, répond l'é- 
héliographiques de la ville assié- | portés à ma connaissance, j'ai agi | picier, une dizaine d'autres mar- 
gée, les Boers seraient à faire | en conséquence. ques. mais ce sont des qualités 
nn autre effort pour s'emparer de| “Les instructions les plus sé-| inférieures, et je ne sais. 
Ladysmith. (C’est la garnison | vères ont été données aux trou-|  —Si fait... si fait. Allumez... 
elle-même qui rapporte par ses|pes anglaises de respecter les | Je suis un client sérieux. 
signaux, que le bombardement a!propriétés particulières, autant L'épicier s'exécute. L'illumi- 
été recommencé et qu'une ba-|que cela serait compatible avec | nation redouble, Sapeck contem- 
taille se livre en ce moment. Il1|lexécution des opérations mili- pen coup d'oeil et semble s'a-, 
n'y a pas de doute que de grands | taires. Toute destruction inutile | bimer dans ses réflexions. L'épi- 
événements se déroulent depuis | de propriété et tout mauvais trai- | cier le regarde avec anxiété mais 
une couple de jours dans cette | tement infligé aux habitants pai- | n'ose l'interroger. Cinq minutes, 
région africaine, mais le voile qui |sibles sont des choses que les|dix minute passent. Un quart 
les couvre ne sera probablement | Auglais ne font pas et qui sont} d'heure. Sapeck regardait tou- 
levé que lorsqu'on en sera arrivé| contraires à leurs traditions et| jours. L'épicier trouvent ce si- 
à un résultat définitif. je répr'merai sévèrement des | lence bien long et de fâcheux 
Pendant ce temps, que font | actes de ce genre. augure, mais le respecte par égard 
Bul.er et son armée ? On l’ignore. “*# pour le “clientsérieux." 
On suppose cependant q a’il n'est| La politique da gouvernement Enfin tout à coup Sapeck pous- 
pas plus avancé, qu'il n'a pas en-| Laurier concernant les dépenses | *° Mn 870% soupir, prend sa canne 
core surmonté les obstacles quel des deux contingents envoyés et son chapeau et se LE vers 
lai présente le nord de la Tugela, | dans l'Afrique australe, est de la porte aux yeux ahuris du pau- 
et que les Boers profitent de la payer les frais de transport et la | YT® épicier qui prend racine, en 
lenteur inévitable de ses mouve- +, ren de la solde. La solde | disant. 
ments pour faire encore une fois | du soldat anglais est de un schel-| , _— Eh! bien non, décidément 
l’assaut de Ladrsmith. ling par jour. Ici, au Canada, | l'‘ime mieux le gaz’ ou 
nous payons 40 centins par jour : 
à nos soldats réguliers et 50 cen- ss CENTENAIRE Ds HULL 
Les renseignements qui nous|tins aux miliciens. Conséquem-| Hull célèbrera cette année le 
arrivent des autres centres d'opé- | ment, cette différence se chifire à |, tenaire de sa fondation. Les é- 
rations ne sontguère plus satisfai- | environ 25 centins par jour pour | diteurs Laferrière & Pagé publi- 
sants. lls indiquent cependantg chaque soldat. Il eut été injuste | 54 à cette occasion, un pumé- 
plus d'activité que par le passé. | de priver nos soldats, qui vont}, spécial da Spectateur intite- 
Îl paraît que le général Macdo- | se dévouer au succès de la cause |}; 1» Centenaire de Hull. Ce 
nald, à la tête de 4,000 hommes, | anglaise dans l'Afrique Australe, | we, j'hisfoire complète de cette 
menace la droite des Boers à | de la moitié de leur solde; car! ,ille industrieuse.. berceau du 
Magersfontein. Si c’est vrai. c'est | s'ils avaient été appelés à faire | ,ommerce du bois dans le district 
le premier mouvement de lord | du service, et au Canada, ils au-|}, plus productif en Cansda, Ce 
Methuen deplus plusieurs se-|raient eu droit chacun à 50 cen-| ra une description vivace de 
maines, et il est peut-être la con- | tins par jour. la vie aventureuse des pionniers 
séquence des renforts qui lai ont - — de la Grand'Rivière, an ponors- 
été expédiés de Cape Town. LES BOUGIES ma complet des splendeurs des 
. Toutes les troupes arrivées ces plus pittoresques régions du 
jours derniers dans la capitale de pays. Ce sera surtout une étu- 
la Colonie du Cap, n’y ont pas| Un témoin oculaire, joyenx fu-| 4e fidèle du grand combat qui 
séjourné longtemps. Âu fur et | miste lui-même, m'en contait une | s'est on vers l'an 1800, au 
à mesure qu’elles débarquaient, | bonne vécue de compagnie avec | ed de la Chaudière, entre Phi- 
elles étaient immédiatement en-|le pauvre Sapeck, à l'époque la amsn Wright et la nature incul- 
voyés:s à la ligne de combat. De- | plus glorieuse de ses désopi lants |}, combat qui a gardé de son 
puis la bataille de Spion Kap, le | exploits. intérêt jasqu'an jour où Hull 
général Roberts a reçu 20,000! Un soir, à la tombée de la nuit, toujours triomphant, dut cnfn 
hommes de nouvelles troupes | nos deux malins compères avi-| céder le pas à Bytown, désor- 
qui ont été expédiées aux divers | sent une nde boutique d'épi- | hais Ottawa. 
centres d'opérations On sup-|cerie du ul’Miche, remarqus-| Laferrière & Pagé n'épargne- 
pose que A 4 bataillons ont | ble par son luxe inusité de bou- | ;6nt ni le temps ni argent pour 
été envoyés à Buller, mais la plus |gies de toutes marques et de! 4onner au public un volemc re- 
grande partie de ces troupes frai- | toutes tailles exposées dans la marquable. La partie illustrée 
ches s’est tout probablement di-| vitrine. Sapeck sourit au plan! .omprendra des vues nombreu- 
rigée vers le nord de la Colonie | diabolique qui vient de germer |, de tout ce qui peut servir à 
où s'opère la concentration. dans sa cervelle inventive pour | l'histoire politique, religieuse 
Les généraux Roberts et Kit-|se payer la tête de l'épicier et | :ymmerciale et sociale de Hull. 


organe À sont mêmes partis pour | fait signe à son compagnon de le |, partie littéraire comprendra 
e nord. 


#*+ 


Il est évident que le plan d'in k denx entrent. Des com ue Mule Cutiche fr 
: : , écrit écia- 
vasion de l’Etat libre ne tardera | mis se précipitent. EE nid hole uns 


—Monsieur désire ? 
—Le patron, répond Sapeck. 


pas à être exécuté. - 
Mais tous les mouvements de 
l'armée anglaise, d’un bout à| —Très bien, monsieur. 
l’autre du théâtre de la guerre,| Le patron arrive. Un petit ti sntenen 
se font en silence, c’est-à-dire | homme courtaud, rougeaud, l'air L'Emulsion de Foie de Mo- 
sous le couvert du plus grand | bonasse, tête de ture, le crayon | rue D & L répare tout l'organis- 
secret. On compte peut-être par | derrière l'oreilie. la mine aimable | me, donne ls santé et l’embou- 
ce moyen éviter la critique et | et interrogative. point. lirelève les constitu- 
calmer l'opinion publique quil —Monsieur, lui dit Spack, j | tions épuisées, Fabriqué par The 
«st toujou:s très anxieuse. suis chargé d'un achat considé- | Davis & Lawrence Oo. Um. 


Le Centenaire de Hall parai- 
tra, dans les deux langues, vers 
le mois de juiu. 


Li 


(1 
w 


LE MANITOBA. 


M. l’Inspecteur Goulet 


La loyanté des Eanadiens- 
français, on l’a exalté. 


brante exclamation: “Tu n'au- 
rais pas dû dire que c'était moi 
C'est beau, les paroles ' Si le | qui t'avais donné ce conseil F” 
fond de la pensée y répondait| C'esten parfaite connaissance 
toujours ce serait encore plus | de tous ces faits que l’articleZen 
beau! question a été produit. 
Parmi les compagnies qui de-| Dans cette affaire, a aa 

a te cette année | les coupables, messieurs de la x 
Real ns = EE n'est pas | clique; ae campagne est dé- nouvel inspecteur d'écoles est 
dE eee de ie al sans intérêt pour l'ouest. C'est | loyale et traîtresse, et, nous n’hé- 
al tie su ssl | la compagnie de chemin de fer |siterons pas à vous dire que du 
RE ue px se FE Québec et Lac Huron qui se | commencement à la fin de cet 
s'attendait à passer au ane) roposs de constraire uûe rois |article, vous on aves sonPr] 
une dizaine de jours autour de ce | : de de Québec à le ais Gévr: 
morceau: et encore, c'était l'opi- | "*7T* Lu à 
nion optimiste! Crac' En denx _. ri D us pal 
jours tout était fini; ou du moins |"°©"e € ne 
semblait l'être. . Car il faut dire|°2  COTTesponcance 


que les déçus se sont repris par 
après. 

Pendant le discours très fort, 
et long également, de M. Foster, 
il y avait eu entre le brillant 
lieutenant de Sir Charles Tupper 
et l'intrépide ministre des tra- 
vaux publics des passes d'armes 
qui laissaient eutrevoir une vive 
réplique de la part de M Tarte. 
Cependant, comme à seigneur 
tout honneur, il revenait de droit 
à Sir Richard Cartwright de don- 
ner la réponse à l’ancien ministre 
des finances. 

Sir Richard se longtemps été 
un fier jouteur parlementaire 
Mais sa santé affaiblie ne lui per- 
met plus de tenir son raug d’au- 
trefois. Ses amis, cependant, 
par une louable courtoisie, lui 
donne toujours un premier rôle 


1» ss : PES. 
Le Atlunitoba. 
bé 1) ayant remercié M. l'inspecteur 
Rochon de ses services, a appelé 
M. Roger Goulet, jr., à lui succé- 
der. C'’est-une excellente nomi- 


A Ottawa 


pays. Ila {ait son cours clus- 
sique au Collège de Saint-Boni- 
face et a été gradué avec grande 
distinction à l'Université de Ma- 
nitoba. 


Les Elections Génerales 


Un homme ordinairement bien | donc un hommage rendu à nos 
renseigné sur ce qui se passe institutions C’est aussi l’appli- 


Déjà, nous avons le projet de dans le camp libéral, dit un de | cation du principe que le choix 


la canalisation de l'Ottawa, dont |nos confrères, no 
’ i ie flu-|que les élections générales au- |! a $ 
mt 2: dd. anses ps lieu au mois dejuin. As aa Pre rs 
Georgienne. Pressé par M. Tarte, Sir Wil- . itan por oba, 
Toutes ces entreprises, si elles |frid Laurier aurait fini par ad- | €? : PR 
se réalisent, auront pour effet de | mettre que le plus sûr pour Jui . : principes ion 
nous donner des moyens de | est de retarder le moins possible. | tholiques, 


peer emo var ’ rebelle aux doctrines libérales et | très courtois, le nouveau titulaire 


Vuigaire Menteur 

Ilest très regrettable que le 
propriétaire de “L'Echo de Ma- 
nitoba” ne puisse pas trouver 
comme rédacteur autre chose 
qu’un malotru. 

Jamais encore a-t-on vu pros- 
titution si effrénée de mensonges 
et de calomnies, égale à ce quise 
voit dans la boutique de la feuille ur félicitations à notre ami M. l'ins- 

rouge de Winnipeg. | Au lendemain des élections | pecteur Goulet. 
à remplir. Le dédaiu est la seule réponse | partielles qui viennent d'avoir 

C'est donc Sir Richard Cart-|à ces personnalités. Les jappe- | lieu pour remplir le= sièges va- 
wright qui prit la parole après | ments d’an intrus ne font naître | cants aux Communes, “L'Echo de dis hs 
M. Foster. Son discours ne dura: que le mépris. Manitoba” sc réjouissait de la] Le dernier numéro du “Ro- 
pas aussi longtemps que la droite} Ce que nous prétendons rele-| victoire du candidat du gouver-|saire,” février 1906, renferme 
s'y attendait. Quand il reprit | ver, cependant, c'est sa perfidie | nement fédéral, M. E. D. Martin, | deux tableaux: La Présentation 
son siège, ce fut une panique du | audacieuse, et des autres candidats libéraux. | de Jésns-Christ au temple, et 
côté ministériel. M. Tarte n’é- “Encore un de démasqué!” | Maintenant que parun décompte Notre-Seigneur rencontrant les 
tait pas en chambre; on dit qu'il | Tel est le titre flamboyant d'une | M. Puttee a battu M. Martin, | pèlerins d'Emmaous. (C'est ce 
était allé chercher ses papiers, | nouvelle élucubration enfantée |‘L'Echo” déclare avec candeur | dernier tableau qui a inspiré une 
ses pièces et ses armes; peñt-être par le cerveau malade du pau-|“qu'il ne peut dissimuler sa sa- page splendide au directeur de 
tout l'arsenal. De son côte, M.|vre sire commandant les batte- | tisfaction ! !” la Revue, le R. Père A H. Beau- 
Bourassa, qui devoit parler et y | ries de l’organe greenwayiste. Il est vrai que le propriétaire, | det. 
tenait sans doute, n'était pas!  Protestant avec fracas de son | homme naturellement *‘heureux| Nous la reproduisons tonte en- 
prêt Peu habitué à ces sur-| dévouement à la cause des écoles | et fier,” a un moyen très simple |tière, sachant qu’elle sera lue 
prises parlementaires, il n'eût | catholiques, et dans le seul but | de toujours gagner: c'est de se | avec intérêt : 
pas la pensée de demander au | de combattre un adversaire, qui, | ranger, ou au moins d'essayer de | RESTE AVEC NOUS—LE SOIR AP- 
moins l’ajournement du débat. | le défie de prouver un seul mot | se ranger du côté victorieux. De PROCHE 
Et nul de ses amis ne se dévoua|de ce qu'il avance, le rédacteur | 1a part de gens pratiques et de] Ce tableau a la fraîcheur du 
pour lui. L'opposition s'amusait | de “L'Echo,” avec une malhon- progrès, ces variations ne peu- matin. à 
de ce désarroi. Bref, le silence | nêteté désarçonnante, monte | vent surprendre. Quand on di- Il nous souvient, en le regar- 
se continuant, le président de la | toute une histoire, fausse du pre- rige un petit bateau et que le qu Les, mr tour er 
chambre dut déclarer l'adresse | mier au dernier mot, sachant | vent vireon vire la voile aussi, à rl pur” 


| ue tout y est fin, délicat : 
adoptée. qu'elle est fausse, imaginant | c'est élémentaire, que diable! Quelles douces nuances le co- 


ses chances de succès diminuent | devoirs. 
de jour en jour. Le gouvernement n'a eu en 
Que cette rumeur soit vraie ou | Vue dans son action que l'intérêt 
prématurée il importe que nos de l'éducation. Nous savons du 
se tiennent pour avertis et | reste que M. Goulet entend dé- 
ployer tout son talent et toute 
son énergie uniquement vers ce 
but. 
Nous présentons nos sincères 


amis 
se préparent en conséquence. 


Notes Politiques 


UN TABLEAU 


C'est ainsi que vour le mo-|toutes les péripéties d’un #*» lorent ! Il nous rappelle le prin- 
ment, le robinet étant fermé, les | petit épisode, mettant dans | A Sherbrooke, les libéraux | temps, les jeux exquis d'ombre 
flots d'éloquence qui deman-|]; bouche des acteurs des |étaient tellement certains du|°tde rayons aux aubes d'avril! 


: il brille de clartés ; ilest 
conseils qu'ils n’ont jamais don-| succès de leur candidat, M. Le- comite Stein Bodies Le z 


nés, des exclamations qu'ils n'ont | Baron, qu'ils lui avaient organi-|sève. On le revoit toujours flot- 

jamais poussées, en an mot men-|sé d'avance un triomphe. Ils |tant danse les arômes de vie qui 

tant effrontément. avaient préparé pour la proces- | montent de la terre, au réveil des 
Quand, pour lutter contre un | sion, 500 torches, 200 balais et choses. 


daient à couler furent soudaine- 
ment arrêtés dans leur course. 
Ce sont là des incidents qui 
égayent la vie parlementaire, 
font gloser le parterre et met- 


tent sur leurs nerfs pendant | adversaire, un journaliste (nous | quantité de pièces pyrotechni- : 2 É-pge ed le june du 
quelques jours un certain nom-| demandons à la profession de|ques. Ils avaient retenu les ser-|jerins sortent de la ville 
bre de députés. nous excuser, si nous honorons | vices de 200 crieurs pour célébrer | par la porte de l'ouest, et 


Il ne faudrait pas croire néaa- 
moins qu'i:s ont l'effet d'empé- 
cher quiconque a quelque chose 
à dire de mettre-sa pensée de- 
vant le public. La pratique par- 
lementaire offre mille moyens de 
revenir sur une occasion perdue, 

C'est ainsi que M. Bourassa, 
d'abord vexé de n'avoir pas eu 
son tour au débat sur l'adresse, 
se prépare à prendre sa revanche 
en donnant l'avis de motion sui- 
vant : 

Que cette chambre insiste sur 
le principe de la souveraineté et 
de l'indépendance du parlement 
comme étant la hase des institu- 
tions britanniques et la satüve- 
garde des libertés civiles et poli- 
tiques des citoyens britanniques 
et refuse, en conséquence, de 
prendre en considération l'action 
du gouvernement au sujet de la 
guerre dans le Sud-africain 
comme un précédent qui devrait 
engager ce pays pour toute ac- 
tion à venir. 

Que cette chambre déclare, de 
plus, qu'elle s'oppose à tout 
changement dans les relations 
politiques et militaires qui ex- 
istent actuellement entre le Ca- 
nada et la Grande-Bretagne, à 
moins qu'un tel changement ne 
soit décrêté par la volonté souve- 
raine du parlemeut et sanctionné 
par la population du Canada. 

C'est-à-dire que le sujet qui a 
défrayé presque uniquement la 
discussion sur l'adresse va reve- 
nir sur le tapis comme de plus 
belle. Toutes les sonorités que 
l'on a entendues sur la loyauté 
du peuple canadien à l'empire 
vont retentir à nouveau au sein 
du parlement comme aux quatre 
coins du Dominion. 

La loyauté, voilà le thème qui 
a servi à de belles amplifications 


un faquin de ce titre), est rendu | le triomphe du candidat libéral. |se dirigent vers les collines. Qui 
au pvint d'inventer le mensonge] Un hôtelier libéral s'était ap- “ans à Sem Pr de A 
et la calomnie, il faut que le sen- | provisionné de flûtes pour distri- char # y pit TA de prg 
timent de l'honneur, dont tout|buer aux 200 susdits crieurs; | \éger, le ciel si pur, que le soleil 
homme pourtant a coutume | mais aujourd'hui elles sont à |idéalise tout, et produit de si 
d'être si fier, car c’est un des!à vendre. Le lendemain de l’é- | merveilleux effets, là-haut, sur 
rares biens dont il est le maître | lection,quelqu'un lui a téléphoné rs _. A cr qu’il couvre 
absolu, et que personne ne peut | s’il accepterait 10 cents dans la or et ans les vallées profondes 
à u s , où jouent ses rayons, pourquoi 
lai enlever, il faut, disons-nous, | piastre pour ses flûtes. Ils ré-| ont-ils si tristes ? 
que ce sentiment soit chez lui| pondu : “Fichez-moi la paix.” et| Cespauvres! Ils ont vu crou- 
descendu bien bas. a fermé le téléphone! ler leurs espérances, s’évanonir 
M. Joseph Bernier n'a jamais] Aujourd'hui, les conservateurs | leurs rêves. Disciples de Jésus, 
donné le conseil que lui prête|s'amusent aux dépens des libé- | le doux prophète de Galil, il leur 
ps , | avait semblé qu'il était le Messie, 
L'Echo.” M. Tréfflé Landry, le| raux, en songeant à l'armement | ;,,+ annoncé par les oracles. Le 
secrétaire de la municipalité Rit- | formidable qu'ils avaient prépa- | retour d'Israël à ses antiques tra- 
chot, avant de prendre une déci- | ré. ditions de splendeur leur sem- 
sion s'est rendu chez qui de “*» blait venu. Hélas! La triste fin 
droit, c'est-à-dire chez M. Ro-| Les électeurs d'Emerson ont Qu dar: ce = ogg 
chan, qui ne lu pas, masqué fer vendredi dernier an grand | Puel échec! Comment ne pa 
alors était inspecteur des écoles; | banquet à l’Hon. M. McFadden | mission? Ils l'aiment encore, 
M. d’'Hellencourt le sait très bien | leur député. Les Hons H.J.|mais, ne fut-il pas un réveur 
puisqu'il était présent à l'entre-| Macdonald, Colin Campbell et|épris d'irréalisable idéal? A 
vue! —. J. Johnson y ont assisté. Au | 4u01 se APE A Fer. 
Là, M. Rochon a /dit à M. Lan- | passage du train à Saint-Jean- | P°UTqu0I ont'ils dépensé tant de 
dry que pour avoit droit à deux | Baptiste et à Letellier, l'Hon. M. nn A 
instituteurs dans un arrondisse- | Campbell a été l’objet d’enthou-| Sur la route poudreuse, un 
ment scolaire, il fallait avoir à | siastes acclamations. A Letel-| étranger les aborde, pèlerin 
l’école une assistance moyenne | lier, il a dû descendre du train et | °°mme eux. Ils lui disent, nai- 
de 40 enfants; or, le rapport du | adresser la parole à la foule qui vement, simplement, leurs décep- 


dernier semestre dunne une assis- [le réclamait. M. Campbell est ere maie ge Sur 


tance moyenne de 24 enfants; | plus populaire que jamais dans | alors, réveillé, ressuscite leurs es- 
conséquence logique, d'après M. |cette partie du comté de Morris. | pérances par des paroles où ils 
Rochon: pas de nouvel institu-| Le soir, au banquet d'Emerson, | croient entendre l'écho de celles 
teur. l'Hon. H. J. Macdonald a flagel- | 4a Maître. Béni soit-il ! 


M. Landry a simplement agi | lé comme il le méritait M. Green- cé ol ur cg À 
d'après cette opinion. Way, pour sa conduite dans l’ad- | cœur des deux disciples ob 

À une assemblée, tenue à Saint- | ministration des finances de la | ardente vient de jaillir. 
Adolphe, le 4 février, après les 


province. Le bourg s'endort dans la lu- 
vêpres, M. Rochon voulant se le c mme mière du soir. Les murs blancs 
tirer d'embarras, a voulu jeter-le 


Le R. M. Kavanagh, curé de se couvrent de rouges reflets. En 
blâme sur M. Bernier en l’accu- 


. anagn, bas, dans la plaine, un souffle 
St-Frs-Xavier était ici hier. doux agite ] e ; 

sant d’avoir donné cette opinion : os me de 
légale. M. Landry a nié alors 


champs d'orge monte une har- 
TRISTE AGENCE monie. Au loin, sur la mer qui 
carrément avoir reçu un avis 
semblable de ce monsieur. 


e La phtisie. le pneumonie, la .consomp- : embrase, se Ro cent des voiles 
on, agence redoutable qui peut procéder | de pourpre. Sous les ra 
d'un r ume. même léger. LE BAUME mp og tout ravêt de toits 49 


à , RHUMAL vous sauve de tout cela, , : 
depuis le commencement de la] Le jeune avocat n'a par consé- | #° vents’ chez Marin Bols & Wynne |'Ôve. L'étranger veut continuer 
session. quent pas eu à pousser cette vi- Co., pharmacien ea gros Winnipeg. sa route. 


“Reste avec nous, car le soir ap- 
proche, le jour est sur son dé- 
Le gouvernement provincial|clin” Il entre dans leur de- 
meure. Et 1 
Yeux s'ouvrent, ils le reconnais- 
sent, c'est le maître Jésus, + 
s’épanouit à leurs regards. Quelle 
scène ! 
nation sous tous rapports. Le | n'éclaira pareil tableau ! 

O Christ! Le soir tombe sur 
âgé de 33 ans, c’est un enfant du | notre monde. 
son déclin. Elle s'achève, l'évo- 
lution mystérieuse des années, le 
cycle des jours va venir. Tu nous 
as suivis sur la route: ton regard 
nous a versé l'espérance; tes pa- 
roles nous ont relevés. Reste 
Cet acte du gouvernement est [avec nous, au soir du siècle. 
| Nous avons peur de la nuit. 
Reste avec nous, pour nous im- 
prégner de ton esprit, pour nous 
défendre contre le doute, pour 
us a affirmé | de nos officiers publics doit se | nous enflammer de ton amour. 
faire dans la province. C'est un | Oh! viens, viens dans nos âmes 
Toi présent, cette dernière année 
sera sainte. Nous attendrons, 
confiants, le lever d’une aube 
nouvelle, le retour d'un nouveau 
siècle où nous espérons 
parlant avec une | règne divin sera plus universel- 
L'électorat est de plus en plus | égale facilité les deux langues, lement reconnu 


The D. & L. 


Est la meilleure préparation d’Huile de Foie 


ou à 
The D. & L- EMULSION 
mr si les médecins les plus dis 
1 The D: & L. EMULSION 
Réussit à de ls 
chair et donner de 
vous | SO etset 81 Ja bouteille, 
si c’est l’arti- DAVIS & LAWREN 
véri CO., L'mited, Moutr 


JOSEPH  LECOMTE 


me 


là, soudain, leurs 


Jamais soleil couchant 


Notre siècle est à 


ue ton 


le cabinet serait convaincu que fera honneur à sa race et à ses CIE DE LA BAIE D'HUDSON 


Ineorporees en 1070. 


Envois 
Par la Halle 


Cela veut dire plus que le 
fait que vous prenez vos 
marchandises à Winnipeg. 
Cela veut dire que vous avez 
autant de facilité pour ache- 
ter au grand magasin que 
n'importe qui de la ville. 
Cela veut dire que vous pou- 
vez toujours être sûrs de la 
haute qualité, de la nou- 
veauté et de la perfection 
des articles que vous ache- 
tez. (Cela vous permet d’a- 
cheter bien des choses que 
le marchand local n’a pas 
ou qu'il a depuis longtemps 
et par conséquent qu'il «a 
sous une forme démodée. 

Facihtés de transports à 
peu près parfaites. Toute 
commande, toute demande, 
toute communication reçoi- 
vent une soigneuse considé- 
ration et une prompte atten- 
tion. À tous les instants, 
partent de nos magasins des 
objets en destination pour la 
campagne. 

Notre assortiment de nou- 
veautés est très considéra- 
ble ; il est nouveau, varié, à 
la mode et vendu aux plus 
bas prix. 

Notre catalogue peut être 
très utile à notre clientèle 
de la campagne Si vous 
n'en avez pas reçu une Co- 
pie, envoyez-nous une carte 
postale et vous le recevrez 
par le retour de la malle. 


ee Q —— 


MAGASINS 


De la Cie de la Baie d'Hudson, 


180-184, RUE MAIN. 


EMULSION 
The D. & L, EMULSION 


de Morue et la agréable à prendre 
ses ls Pied 


Notaire Public. 
TERRES A VENDRE. 
Dans Toutes les Puroisses 
Françaises du Manitoba. 

Argent à Préter. 


366 Rue Main - Winnipeg 


Si vous avez une 


propriété à vendre, an- 
noncez dans LE Maxi- 
TOBA, et vous trouve- 
rez de suite un ache- 
teur. 


Toute communication con- 
cernant des travaux d’impri- 
merie, ou les annonces dans le 
journal, devra dorénavant 
adressée à MM. BÉRUBÉ & 
CIE, à qui devront aursi -1e 
faire les remises pour souscrire 
Mais eux, l’invitant : | tions au journal. 


ne mm = 


90 == CENT 


Nous avons décidé de douner 20 pour ent d'escomts sur toutes les chaussures 


[Cette Prime est expédiée Franco Un An d’Avance 


4 
o1 loutre tnt qu'il en resters. Il nous faut faire place aux marchandises d'été qui 


vont arriver le mois 
E 


NOUS DONNONS AUSSI 
Sur toutes les autres lignes 


10 P. G. D'ESCOMPTE o'ici au 19 rovrier 1900 ! 


Dans l'épiesrie, nous avons toujours en main les farines, son et gra du Moulis 
da LA0 des Bois, ainsi qu'un assortiment cnoisi d'épiesries, etc. 1 


JEAN & FRERE, : 


Magasin Nouvea 


Messieurs ALLAIRE & BLEAU, si bien connus des 
Canadiens-français de Saint-Boniface et des paroisses 
environnantes, invitent leurs amis et le public en gé- 
néral, à venir visiter leur nouvel pr. ati de 


Ferronneries, Ferblanteries, : 
Poeles, Granit, Peintures, Huiles,” 
Papier à Bâtisse, Broche Barbelée, 
Outillage de Ferme, Etc., Etc. Ete. 

Le tout à des Prix défiant toute Compétition. 


Allaire & Blea 


Avenue Tache, St-Bnnifhncoe. 
Porte voisine de M, T. 


28-6-99 


NOTRE PRIM 


FO 1900 
CE CRAYON 
LE MANITOB 


Pour 


UN AN... 


81.00. 


Ce Crayon est Monte 
Or, et ne peut s'acheter . 
Pour moins que le prix de” 
L'abonnement au 3 


+ MANITOBA."\ 


U 
; 


Apt 


Les lecteurs du. Manrrona 
se souviennent encore des pri- 
mes de l'année dernière. 

Celles de cette année out 
certainement 


La manière d'ouvrir. 


| Quoique d'un autre genre, c'est 4 
encore un— À 


Article Magnifique | 


TRES »x UTILE 


Que nos” lecteurs sauront sans doute 


apprécier. 


Sous 


ET 


La manière de fermer. 


à ceux qui paient...... 


LA RESSOURCE ri 
te de € Pour cou court aux suites souvent 
Écatetes sé terribles d'un rfroidissement, nous n'e- 

dns à vons qu: le BAUME RHUMA L,, mais uvus 
sürexcitelion des | l'avons, 


0 


Le petit séminaire de St Al- 


ss 


Le nouvel hôpital de la Ma- 


bert solennellement béni il y a ,ternité, à Winnipeg, vient d'être 


quinze jours est maintenant ou- 
P. Culérier O. 
M. I. comme directeur,etM Chas- 


vert avec le Rét. 


| terminé. Comme on le sait, ce 
sont les RR. SS. de Miséri- 
corde qui en ont la direction. La 


sé étudiant ecclésiastique comme | nouvelle constractin est magni- 


professeur. 
Les petits séminaristes sont au 


nonbre de 7 tous pleins d'une|“Free Press,” 


bonne volonté, d'un bon esprit 
et d'un entrain qui promettent 
pour l'avenir. 


me | 


M. Olzsenski jeunes, prêtre po- 
lonais, vient de finir sa premiers 
tournée apostolique pour Etna 
Beaver Creek Rapbit-Hill, Sandy 
Lake. Ila dit-il rencontré 400 
familles catholiques, a fait 86 
baptèmes. 

Paissent ces pauvres gens avoir 
bientôt un prêtre de leur langue. 

M. Olzsenski sera ici samedi et 
dimanche pour donner aux Po- 
lonais, Russes, et Galiciens de 
cette ville l'occasion de remplir 
leur devoirs religieux, 


Jeudi dernier, la R. Sr Guay 
fille de M. Abraham Guay, de 
cotte ville, prononcé ses voeux 
à la maison vicariale et a reçu le 
saint habit. Sa Grandeur Mgr 
l'Archevêque présidait la cérémo- 
nie. 


AFFAIRES MUNICIPALES 


Lundi dernier, au conseil de 
ville de Saint-Boniface, M. le con- 
seiller Lavoie-a donné avis qu'il 
demandera à la prochaine séance, 
un statut de corporation (by- 
law) autorisant la construction 
d’un nouveau pont entre Saint- 
Boniface et Winnipeg. Les dé- 
tails d'emplacement, le coût de 
l’entreprise, etc. seront donnés 
par M. Lavoie lorsqu'il présente- 
ra sa motion. 

À cette même séance, M. le 
docteur Lambert a été nommé of- 
ficier de santé, et M. J. H. Har 
grave, ingénieur de la ville. 


DECES 


Lundi dernier, est morte à 
Saint-Boniface, Melle M. Genthon 
âgé de 18 ans et fille sinée de M 
F. Genthon,de la Baie d'Hudson. 
Funérailles ce matin, à la cathé- 
drale, Nos condoléances à la 
famille. 


LA COQUELUCHE 


Chez ces pauvres enfant:, elle ne résis- | 


te pas au BAUME RHUM 
n vente chez Martin, Bole & Wynue 
@e , pharmasien en gros, ‘VW inaipeg, 


AL. 


| fique ; elle est pourvue de toutes 
les améliorations modernes. Le 
qui consacrait 
samedi dernier un article d’une 
colonne à cet hôpital, faisait de 


jastes éloges de l'architecte 
et constructeur, M. J. A. Sé 
nécal, lequel comme  d’ha- 


bitude, a su unir l’utile à l'agré- 
able et l'art au confertable. 

M. Sénécal fait une spécialité 
de ce genre de constractions, et 
les beaux édifices, églises, cha- 
pelles, couvents, hôpitaux, etc. 
dont il nous a dotés au Manitoba 
et au Nord-Ouest lui font le plus 
grand honneur; ses plans et de- 
vis ont réellement de l’architec- 
ture. 

Dans sa récente entreprise il a 
été magnifiquement secondé par 
M. À. Bourque, qui «a présidé à 
la pose des peintures; par M. J. 
N. Senez, qui avait la charge des 
ouvrages en plâtre; par la Mani- 
toba Plumbing Oc., qui a posé 
les appareils de cha , bains, 
etc. Les ouvriers étaient sous 
l'habile direction de M. H. Sou- 
cisse, récemment arrivé de la 
province de Quebec. | 


ns 


Chronique de la Province 


—— 


(De nos correspondants partieubere) 
LORETTE 


Nous regrettons d'avoir à an- 
noncer la mort de M. Simon Sa- 
voie. Le défunt n'a été que 
quelques jours malade. Il était 
âgé de 60 anset laisse une famil- 
le de 13 enfants. 

Les funérailles ent lieu hier 
(mardi.) Nos condoléances à la 
famille. 

———— De D + D —— 
TOUT POUR LUI 


Pour un remède agréable à prendre, le 
BAUME RHUMAL en est un; et qu'elle 
efficacité merveilieuse contre le rhume, la 
toux, le mal de gorge... 


Perdu—Entre St-Norbert et le 
Fort Rouge, un portefeuille con- 
tenant $#165.00. Celui qui le re- 
mettra à son propriétaire M. 
Louis Zaste,de St- Norbert, ou au 
bureau du Manitoba, sera recom- 
pensé libéralement. 


IRRESISTIBLE 


Les affections si pénibles des voies res- 
piratoires disparaissent comme par enchan- 
pt A par le traitement au BAUME RHU- 

AL. 


ANCIEN. 
: ASSORTIMENT 


Cloutier & Cie. 
Valant $5.280 


ET COMPRENANT 


Des Nouveautes, 


Magasins 


de Modes, 


Chaussures, etc. 
DOIT ETRE VENDU 


Ba l'Espace de 30 Jeure. [nstallation. 


PLU: 


(| 
D E 


nérales, Vala 


nt $1.600 . . . . 


» Un autre assortiment 


de Marchandises gé- 


TOUT SERA VENDU 


A BON MARCHE 


VENEZ EN FOULE ! 


VENEZ EN FOULE ! 


Escompte variant 


de 35 à 60 par cent. 


T. Finkelstein, 


RUE PRINCIPALE, WINNIPEG 


Montréal. 


—M. P. W. Gregg, d'Oiter- 


burne,vient de mourir à Toronto. 


.—M. Puttee, M. P., pour Win- 
|nipeg, est parti samedi pour la 
capitale. 


— Lundi dernier on cotait le 
blé à 66 cts le minot, au Fort 
William. 


Il y aura construction d'une 
nouvelle église sous peu à Saint- 
François-Xavier. 


_.—Assemblée des membres des 
journalistes de l'Ouest canadien, 
le 1er mars prochain. 


—Mme S.A.D.Bertrand est par- 
tie jeudi pour un voyage dans la 
prorince de Québec. 

—James Fergas, un cultiva- 
teur de Yorkton, vient d'être 
trouvé gelé dans la prairie, où il 
s'était égaré. 

—Madama Rodolphe Chevrier 
de Winnipeg est malade à l'Hô- 
pital de Saint-Boniface. Elle est 
sous les soins du Dr Dame. 


—Nous regrettons d'apprendre 
que Melle Corinne Germain, fil- 
le de M. Geo. Germain, de Win- 
nipeg est gravement malade. 


—Hier soir charmante réunion 
chez M. et M. L. À. Auger, à l’oc- 
Casion du 13 ème anniversaire de 
leur mariage. Nos télicitations 
à M. et à Mde Auger.’ 


—Mercredi dernier, un enfant 
de 14 ans, Wilile Knight,a tiré 
par accident un coup de révolver 
sur son petit compagnon, Chas. 
Chase; ce dernier a succombé à 
la blessure. 


—Il y a à l'hôtel de ville, 
chez le chef de police, un foulard 
perdu qui attend son proprié- 
taire. Celui qui a perdu l’objet 
peut le réclamer en payant le 
coût de cette annonce. 


—Winnipeg a donné un ma- 
gnifique ‘’send-off”’ aux Victorias 
qui disputent en ce moment la 
coupe Stanley aux Shamrocks, à 
Montréal. première partie 
s’est jouée hier soir. Les Victo- 
rias l’ont eraporté. M. “Tony” 
Gingras s’y est particulièrement 
distingué. 

—L'indastrie laitière fait de 
grands progrès au Manitoba. Le 
nombre des crèmeries dans la 
prairie était de 16 en 1897, de 19 
en 1898 et cette année il était de 
20. Il a été produit cette année 
500,000 livres de beurre valant 
$105.000. Une grande partie de 
ce beurre a pris le chemin de la 
Colombie Anglaise et même du 
Japon. 


—Reçu, le dernier numéro du 
“Waghorn’s Guide”. Comme tou- 
jours, les rezïseignements sont 
très complets. Nous accusons 
aussi réception d'un calendrier 
d'un beau travail de lithogra- 
phie publié par la maison Drew- 
ry, de Winnipeg. Ce Calendrier, 
exécuté chez Bulman & Frères, 
n’a pu être terminé à temps pour 
être adressé à l’époque des fêtes. 


—La plupart de ceux qui 
avaient fait des gageures dans 
l'élection Puttee-Martin, refusent 
maintenant de payer les pre- 
miers sous prétexte que le dé- 
compte a élu leur homme, et les 
seconds sous le prétexte que l’é- 
lection finissait avec la décision 
de l’officier-rapporteur et que les 
électeurs sont étrangers a ce que 
les tribunaux peuvent modifier 
par la suite. Qu'en pensez-vous ? 

0 D —————— 


CONTRE LA GRIPPE 


Le ‘Vin Monix Crése PRATES"" est le meil- 
leur antidote connu eontre ce fléau -déves- 
tatrur, SE Y END PARTOUT. 


Nouvelle 


Nous sommes maintenant dans notre 
nouveau local. Nous avons transpor- 
té notre magasin de Wiunipeg ici, de 
sorte que, avec l'immense stock nou- 
veau que nous avons aussi pu nous 
procurer, notre clientèle est sûre d’être 
servie avec des épiceries, provisions, 
etc., de premier choix et à des prix qui 
surprendront ceux qui voudront bien 
nous accorder leur patronage, 

Ne pas oublier que n ous conti- 
auons notre commérce de grains. 

Nous échangeons le blé pour de la 
farine, 


COLLIN & FILS 


AVENUE PROVENCHER, 
Téléphone 604. ST-BONIFACE 


al 


Toux et des Rhumes ; 
Un Remède inestimable dans toutes 
les affections de la 
GORGE OU DESPOUMONS. 
25 cts La grande bouteille. 


DAVIS & LAWRENCE CO. Ltd. 
Prop.du Perry Davis Pain Killer. 


tr te 


DANS LE MONDE RELIGIEUX |HOPITAL DE LA MATERNITÉ | CHFZ NOUS ET AUTOUR DE NOUS MONTRES 


LE MANITOBA. 


MONTRES pour hommes, 
Cadran Décour-rt,très jolies, 
garanties de Bonne Qualité: 
prix : Huit Piastres. 
d'inconvénient à les mon- 
trer car nous counaissons 
parfaitement le mécanisme 
de ces montres. 


THOS. J. PORTE, 


404, rue Main, Winuip-g. 
Enseigne du prtit Aigle Rouge 


Tout homme qui en fera la demandeau 
“State Medical Institute,” 720, Elektron 
Building, Fort Wayne, Ind,, recevra un 
paquet d’un remarquable Remède de Fa- 
mille, qui a guéri nombre d'hommes vic- 
times d'excès, perte prématurée de forces 
et de mémoire, de faiblesse des reins, de la 
varicocèle et de l’émaciation. Envoyez 
enveloppe blanche; écrevez aujourd'hui, 


Si vous... 


Voulez 


Sauver de 
DL pe 
k L'Argent 
VENEZ ACHÉTER/VOS INSTRUMENTS 
DE MUSIQUE CHEZ LE 


PROF.P.SALE 


Vous y treuverez toujours à bon 
marché un assortiment complet 
de Violons, Autoharpes, Mandoli- 
nes, Accordéons, etc. 


197, Rue Water, Winnipeg 
Porte voisine de la Librairie Kéroack. 


ae 


000006%e650t006060009%606e 
DEVRAIT TOUJOURS ETZS SOUS LA MAIS. 


Pain Killer 


IL N'Y APASDESOUFFRANCE 
NI DE DOULEUR, INTERNE OU 
EXTERNE, QUI NE SOIT SOU- 
LAGÉE PAR LE PAIN-KILLER, 

Gare aux contrefaçons et aux imita- 
nn La bouteille véritable porte le 


PERRY DAVIS & SON. 
0260600 65060606e+ 


Notre corbillard est le plus beau 


MEILLEURE FABRIQUE 
OC 2 se, 
rex doûeren +, 
Qe° JOHN THOMSON à Gn, +, 


: TEL, 851. 
Entrepreneurs Pompes 


Tunsbres 
Ouvert jour et nuit. se 
+ Rue Principale. + 
© WIN\IPEG e” 


GAVTIIHHOO 


| à 
+ 


La 
«* 


SENVAENANOA $, TUVELLIUOO 
de + 


SAL'IAUV 4004 


CHAR "1 FUNÈBRE 


NOUVELLE MAISON DE 
PENSION 


Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- 
néral de Saint-Boniface, ayant élé priées 
plusieurs fois et en divers temps de pren- 
dre en pension de jeunes garçons pour les 
préparer à la première Commuuion, tout en 
fréquentant soit les Classes du Collège, 
soit celles de l'Académie Provencher tout 
en réstant sous les soins des Sœurs; la 
Communauté a ouvert à celte fin, des salles 
propices qui leur perneltent de recevoir un 
bon nombre d'éléves admissibles depuis 
l'âge desix-ans jusqu’à douze. 

Les conditions suivantes pouront être 
moditiées selon les besoins des lieux et des 
circonstances. 

Pension $6.00 par mois. 

Blanchissage $1 00. 

Literie $0.50. 

Pour fréquenter l'Académis Provencher 
50.58 par mois. 


LES PETITES ANNONCES 


Teiles que 
MAISON À LOUER, 
EMPLOI DEMANDÉ, 
SITUATION VACANTÉ, 
TROUVÉ, 
PERDU, 
PROPRIÉTÉ À VENDRE 


À VENDRE, 
Seront insérées dans Le Manirosa à raison 
de 25 cents pour 6 lignes. 


Salsepareille 


Pilules —. "at Guess 


BRISTOL 


Pour le Foie, l’Estomac et le Sang. 


Elles nettoient et purifient le Sang. 


EN VENTE PARTOUT: 


Pas. 


GRATUIT POUR HOMMES 


1 


| 


PAT TT TI ATI LUI: 


n“ 


| 
| 
| 


Ouverture 
« NOUVEAU MAGASIN 


— DE 


GUILBAULT & COTE 


Cette Semaine. 


C'onsidernble 


Poeles et |Fournaises 


A Vendre aux Conditions 
Les plus Avantareuses. 


Vous aurez peut-être besoin d’un Poële durant l'hiver. 


un de nos Poëles “AIR TIGHT ” 
de combustible en vous 


ACHETE 


servant de 


Vous économiserez 50 par cent 
ces nouveaux Poêles. 


Nous avons aussi en mains un vaste assortiment de Quincaillerie: marchandises de lère classe. 


ŒUILBAULT & COTE, 


Téléphone 604. 
Seuls agents autorisés à St-Bonifase de MERRICK, ANDERSON & 


LIBRAIRIES 
B, Keroaek. 


Saint - Boniface. 


à 


mn Es cures quand vous éeri- 


The NATIONAL WATCE à JEWELRY CO 
TORONTO. 


BANQUIERS ET COURTIERS 


GEO. SKALLER & CO. 


Le Ro 


Consol, Stock Exchange Bldg. 
60, 62, BROADWAY, Nzw-YoRKk 


BEAUCOUP D'ARGENT. 


peut être fait par la spéculation avec un 
dépôt "de ($30:00) trente piastres ou plus 
(ou une marge de 30 p. c. et plus) sur le 
Stock Exchang2. 

Les plus grandes fortunes ont été faites 
par les spéculations sur les valeurs, blé ou 
coton. 

Si vous voulez savoir comment les spé- 
culatiors sont conduites, donnez-nous avis 
et nous vous enverrons l’infurmation et la 
lettre du marché. sans frais. 

La commission usuelle est chargée pour 
l'exécution des ordres, 

Les quotations des garanties gouverne- 
mentales et municipales et des chemins de 
fer sont fournies sur demande d'achat, de 
vente ou d'échange. 


AVIS. 


AVIS EST PAR LE PRESENT DONNE 
que ln “Canadian Bankers’ Association” 
fera application au Parlement du Canada 
à sa prochaine session pour un acte incor- 
porant la dite association, dans le but de 
promouvoir généralement les intérêts et 
l'efBcacité des Banques et :les officiers des 
Banques, ainsi que l'éducation et ja forma- 
tion pratique de ceux qui se disposent à 
prendre de l'emploi dans les Banques, et 
pour les dites fins, prendre entr'autres me- 
sures, des arrangements pour des confe- 
rences, discussions, con‘ours de composi- 
tions et examens en rapport avec le droit 
commercial et sur les opérations de: 
Banques, et pour acquérir, publier et ex- 
ploiter le Journal de l'Association des 
Banquiers Canadiens, et pour faciliter, par 
l'établissement de bureaux de remises ou 
autrement, l'ajustement et le règtement 
des balances de Banques. 

Z. À. LASH, 
Conseil pour la dite Association, 
Daté ce 14 novembre 1899, 


AVIS. 


AVIS est par les prêsentes donné qu'une 
application sera faite au parlement du Ca- 
nada, à la prochaine session du dit parle- J D 
ment, pour un Âcte d'incorporation d'un L A 
corps religieux qui prendra le nom et sera |" 
conou comme ‘The Holine-s Movement (or 


La Comtesse d’Aberdsen prèse 


VINST MICHEL 


AVENUE PROVENCHER, SAINT-BONIFACE 


Co., de Winnipeg. 


KEROAGK 


M, D. Kereeek. 


COIN DES RUES MAIN ET WATER. 
face de l'Hôtel Manitoba, 


“Winnipeg. | 


prix, à cause de 


adresse, - 
ER Te Ces deux établissements comprennent un grand assortiment de livres 
note sue é ZE: de gg. de littérature LT el ep pe fournitures de bu- 

ml 2 À à on ns < e piété et antaisie, Lajusser ies, encres, 
ee ef bé of fleurs artificielles, bronzes d'eglises, etc. ete., à très 
nds Le. l me directe, Ve à n 

ous vendrons en gros au clergé et aux marehands chapelets, livres 

Le ot de prières 04 craplaires 
nous aussi des vio- Remise le aux commissaires et instituteurs. 
lons,  accordéons, Les ordres par la malle seront promptement exeoutés 


Proclamé 


i des Toniques 


par toutes les nations de l’univers. 


Connu et recommanäé par toutes 
les sommités médicales comme étant le 


plus parfait des toniques et le 
plus énergique des stimulants. 

La Pâleur, la Faiblesse, la 
Débilité, l'Anémie et la Dys- 
pepsie n'ont plus de prise sur 
les personnes faisant usage de 
ce cordial régénérateur, 

Le Vin St-Michel assure aux 
personnes pâles et faibles un 
teint rosé, un sang riche et 


crane Santé Robuste, 


et une 
En vente chez tous les pharmaciens et 
épiciers. 


BOIVIN, WILSON & CIE, Montréal, 
Seuls agents. 


En vente chez RICHARD & CIE, 865, rue Main, Winnipeg 


= em mmr 


Le Piano Morris. 


© # 


Hôrez ou Gouvenneuenxt, Orrawa, 27 Juuzer 1896 


nte ses compliments aux manufacturiers'et se pla 


Church)”,et pour autoriser telle cor-|à jeur assurer que le Piano Morris lui & donné entière satisfaction. 


tenir des réunions, et 
ou 


poration à 
à adopter, 
constitutions, 
ments pour meltre en vigueur la discipline 
daas la dite éghse ét pour donner à la dite 
corporation le pouvoir d'acquérir, de rece- 
voir et d'accepter des transports de ter. 
rains, d'argent et d'hypothèques, de garan- 
ties ou autres propriétés pouvant être re- 
quus pour une ehapelle on des chapelles, 
pour un collège vu Jes collèges, pour une 
école ou des écoles ou pour toutes autres 
fins éducationnelles ayant quelques rap- 
ports avec la dite église, ainsi que dans ke 
war d’étabhr une maison ou des maison 
d'imprimerie et de publication en rapport 
avec ls dite église, et pour accorder à ja 
dite association je pouvoir d'entreprendre 
et de faire des affaires d'imprimerie et de 
publication, et de lui donner aussi lauto- 
rité et je pouvoir de doter et de supporter 
telles chapelles, tels collèges et écoles, tel 
établissement onu établissements d'’impri- 
merie et de publication, aussi bien qu'un 
dépôt ou des dépôis de livres en rapport 
avec tel établissement, et aussi d'accepter 
et de r-cevoir en son nom corporatif ou au- 
trement la faveur de tout don ou legs par 
disposition testamentaire ou autrement, et 
pour couférer à In dite église tous les pou- 
voics nécessaires à son ohjel. 


VENDU PAR “ib 


faire 


SAINT-BONIFACE. 


cette ville qu'il vient d'ouvrir une Pharma- 

R. A. BRADLEY, cie de première classe, On y trouvera les 

Procureur des requérants. | remèdes les plus nouveanx el les dernières 

Daté à Vitawa? le 27me jour de novem-|importations concernant les articles de 

bre A.D, 1899. 6-12 |toilette. Le plus grand soin est apporté 
. | aux prescriptions. 


OUVERTE DE 8 ge ju À M. 


MOU ANG À CASSER _ JUSQU'A 10} E. P. 

les grains san IMA me 
exception—10 cents 100 livres, ou le | HUE rh ri k RS LS 
sixième minot sera pris en paiement. sg Sà6P M. 7à8P.M. 


dresser à l'ancienne forge de M. 
St-Bonilace. 


avenue Taché, Telephone 624 


PHARMACIE DEFOY, | 
M. DeFoy déeire informer le public de EPICERIES 


(RE STYLE 66) 


TURNER & CIE, “us” 


JOEN HUGHES, 


Autrefois de la Maison 


| Hughes & Fils, 


Entrepreneurs de Pompes 
Funébres, 


f 


EST MAINTENANT CHEZ 


Clark Bros & Hughes, 


507, RME MAIN, 


Tel, 1239. 
Seul Char Funéraire. 


CO 


CHAUSSURES son 


maintenant les deux principales lignes 
de mon commerce, mais j'ai toujours 
en magasin ua assortiment très varié de 


Fruits, Tabac, Pipes, Cigaros, eto. 
Quant aux prix, je puis assurer que 
ne crains pas la comparaison ave: 
»s autres magasins du même goo: 


T PELLETIER AVENUE TACHEÉ 
. L 


St-Bo:'sce. 


LE MANITOBA 


COMMERCE 


à à ; Snit ci de 
A la Petite Rivière, comté de | OERE de D DR CT 


——— 0 
EE mme mm 


A VENDRE 


! 
MARIAGE ACCIDENTÉ | 


———— 


| it de son ouvrage, il trouve | 
| Le Canada el l'Angleterre Ampli un petit livre décri- 
vant les pilules, laissé durant le 


Sans .. # 
jour et qu'après l'avoir lu, il se 


su 


Charlevoix, dans le cours du 


LES SERVICES QUE LE CA-|äécida à s’en servir dans le cas t mois, M. Ubeld Trem- À Sets. $Sote. RE EE 
NADA A RENDUS APPRÉ- |de Lilly. Après souper il ache- péhr « mP à l'antel Mile! Beurre, frais, la Ib... 0 20 102 - 
Y - dé lay 2176 | Beurre, salé, la 1b Lo 18 à 
CLÉS À LEUR JUSTE [ta quelques pilules qu'il donua|M,;ie.Louise Lavoie. Au milieu | promise" """""" 0 10}à 11} | € and Stoc 
VALEUR le soir à l'enfant. Quelques|4 ], cérémonie, la mariée vou-|Œuts frais, la dos... 0 00 à 16 e us & r 
— |jours après. ile s'apergnrent QUE |lant quelque peu s'incliner, tou- | ie mine 0 25 à 0 23 
les lui faisaient du bien, et, en fleurs de son cha-|Navets. ie minet…..". 0 20 à 0 30 
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verge de long, au prix 


de ce qu’elles faisaient si souvent |cine Co., Brockville, Ont. N'é- do Ée Does bel 


ua sujet de conversation. Com-|coutez pas ceux qui vous disent 
me uu reporter du “Recorder” | d'essayer d'autre chose qu'on dit 
lui demandait plus tard d'en fai-| “tout aussi bon. 


The Canadian Norte fiy, Co, Un Stock Immense de Har- 


des-F'aites sera vend 


0 
.... 
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Touché de cette aimable atten- 
tion de la Providence, le charita- 
ble prêtre, après de vifs remerci- 
ments, alla droit à son église, et 


York and King. 
Québre Montréal, | 


DÉPARTEMENTS D'EPARGNes—Les dépots 
de $100 et plus sont reçus et portent inté- 


EMBRANCHEMENT PORTAGE- 
faire pour la soulager, on ne pen- LA-PRAIRIE. 
sait pas pouvoir la guérir. 
Fraschement je dis à la grand’ 


Portage-la-Prairie et points intermédiaires 
Départ (quatidien ex, ns posée 4. 


20 p.m, 
Arrivée (quotidien ex. che)... ; 


10.35 a.m 


Departement des Habillements Faits sur Commande. 4 


L , t que sa mort pré- _. _rét, $L. EE æ : 
# td æ ner q rs cie là, prosterné au pi-d du taberna-| à hit de débentures des Munici palités. . EMBRANCHEMENT MORRIS- | | 

ke ma ph ed es Pere cle, il prononça ces paroles de foi Agents en Angleterre: La Banque de — Nous avons décidé, cet automne, de faire nos habillements sur commande à des prix très | 
{ mais ses parents. Tel était | °* nn to de à nr Ori vera te Leg sun “Yawanese, Brandon: amener À ed pour réduire notre stock immense. Nous invitons les habitants de la compagne qui ont 


d'un habillement sur commande à venir nous rendre visite. 
Notre département de fournitures d'hommes est au complet. 
çons, cols, cravates, gants, mitaines, etc., seront vendus à bas prix. 
Nous invitons cordialement tout le monde de rendre une visite À nos magasins: nous 
toujours enchantés de vous montrer nos marchandises. Les prix et la qualité rue marc 
que vous pouvez juger par la liste précédente, vons donneront une idée des profits que vous 
seréz en faisant vos achats de suite chez 


C. A. GAREAU, 


ENSEIGNE DES CISEAUX D'OR, — — — — BLOC HAFGRA 


l'état as l'enfant quand je partis 

pour le Canada. Dans l'été de 
fe 1899. je fis an nonveau voyage 

1 de plaisir en Angleterre, et à mon- 

 # rand étonnement, lorsque j'al- 
l, ai faire une visite à mon ami 

LL Ledger, je trouvai Lilly aussi 
bien portautse qu'ann enfant eu 
santé, sans qu'on vt ; réa rs 

vestige de la maladie désespé- 

rée qu'elle avait eue l'année pré- 

cédente. Je dis à ses parents que 

je ne me serais jamais attendu à 

ia voir en aussi bonne santé et 


de change ou câblegramme, à aucune des 
succursales ci-dessus, 


Agents dans le Klondyke : 


Les traites peuvent être 
changées partout, et la Com- Servez-vous du. 
pagnie de la Baie d'Hudson, à| Nouveau Carresse de 
tous ses postes des Territoires! Denis Daoust. 
du Nord-Ouest, les échangera|] M. DENIS DAOUST=a récemment 
pour de l'argent comptant ou acheté la ‘* Manitoba Livery Stable, 


: 262, rue Garry. VOITURES A LOU- 
des marchandises, | ER JOUR ET NUIT. Téléphone 141 


Rivière Souris, Belmont à Elgin 

étrange maître, on ne peut plus Re Me lee Cut. 2 
rien faire pour vous. Si j'en 
donne long comme le doigt, vous 
m'en donnez long comme le 


bras.” 


Des milliers de corps 


FKE, 


C. 8. FE EH. SWINFORD. 
Agt Gén. des Pass, St, Paul, 


Agt Gén. Win. 


Des milliers de Canadiens peu- 
vent attester de l'efficacité du 
Pyny Pectoral pour latoux. Il 
guérit le rhume promptement. 
25 chez tous les pharmaciens 
Fabriqué par les propriétaires du 
Pain-Killer de Perry Davis. 


Suoccunsare px Winnipze 


TRAITES vendues pour tous les en- Dr da ww: 600» 
droits du Canada, des États-Unis et d'Eu- 


lui demandai ce qui avait bien rope. . sn 
pa la gaérir. “Les Pilules Roses| G [J R DITE SUEE1808 à 1 Lettres de_erédit emises valables dans DUNDEE nee; VIe 324, RUE MAIN, WINNIPEG. 
L I] dit en plus qu'un soir qu'il re-| (Landes, Francé). la 28-11-94 Nez et Gorge. N'oubliez pas que les commandes! que nous recevons par la malle sout sorgneuscment et promptement 


Winnipeg | 


Mais Ssint-Brieue, était encors loin, el 
malgré toute la diligence que mit le cour- 
rier, l’homme de l'art ne put arriver qu'à 
la fin du jour. 

Raoul] avait repris connaissance depuis 
quatre ou ciaq heures, et il ne lui restait 


FSUILLBETON DU MANITOBA. 


me de sa première année de mariages, et | une nouvells soif de jeu l'avait entrainé de- 
mettait des larmes dans les yeux de sa fen- | puis dix jours à Paris, et il ignorait égale. 
me bien-aimée, à qui il voulait dorénave nt | ment l'espoir d'un enfant, qui, pour lui, 
éviter teute émotion et tout chagrin. devait encore compliquer la situation. 


Le docteur passa sou inspection en eon-| Jusqu'à ce jour le santé de plus en plus 
sience, et aucun des assistants ne put lire 


lation, et s'était préparé à jouer son avait longtemps conservé l'espoir de 
de frère désespéré. ter cette crise comme il l'avait fait 
—Combien pensez-vous, au moins, pou- | ans auparavant, en arriva 4 perdre 
voir prolonger ses jours, demanda-t-il la | rance. ne 
voix altérée par les sanglots? Il chercha à amener petit à petit sa fe 


chère soeur, et je crois que, ne connais- 
———— sant pas la constitution de Raoul, il s'est 
égaré dans les suppositions; mais une cho- 
se doit nos rassurer : s'il a cherché à at- 


POUR UN HÉRITAGE mr mia à 


"à ble, c'est qu'il n’a pu trouver un motif sé- 


, : chancelante de Raoul, et la stérilité de sa | —La jeunesse du eomte lui permettra | me à accepter ce fatal dénouement, 
No,7 rieux; si Raoul était atteint d’un mal COns- | qu'une extrême lassitude dé sen évanouis- | sur ses traits la triste découverie qu'il ve- | femme lui avaient donné un calme rela- peut-être de lulter avec la mort pendant | éviter un désespoir qui ne pouvait 
PREMIÈRE PARTIE titutionnel, il lui aurait été impossible de | sement, nait de faire en trouvant le coeur grave- |1if. ua mois et demi, deux mois au plus; mais | funeste à l'héritier de Kernac. à 


lil ne pas s'en apercevoir; donc, la cause, qui | Cette fois, ce fut la jeune femme qui dé- | meut atteint, et des désordres isréparé- 


LA MORT 


Celui qu'emena Henri, était un gros 
hommes vêtu d'un costume moitié bour- 
geais moitié paysao, et enveloppé du grand 
manteau breton, ses long cheveux incultes, 
son large chapeau de chouan, en faisaient 
un type particulier, qui.n'inspirs qu'une 
mediocre confiance à la jeune femme. 

Cependant, faite déjà aux moeurs de cet- 
te étonnante province, elle ne laissa rien 
voir de son appréciation, se réservant d'é. 
tudier si les connaissances de eelte hom- 
mé étaient aussi problématiques que sa 
personne. 

Le docteur écouta, palpa avee un soin 
manifeste le coeur et la poitrine, et finit 
par déclarer que les humeurs seules cau- 
saient ce désordre passager, et qu'il fal- 
lait des tisanes dépurativés, Bref, il or- 
donne des infusions et autres remèdes de 
même importance! 

Henri n'avait pas sourcillé pendant toute 
la visite, et nul ne put supposer que ses 
récits improvisés au docteur, avaient seuls 
guidé eelai-2i dans son pronostic. 

— Que pensez-vous de cette homme, de- 
manda la comtesse, je n'ai en lui qu'une 
wmédioere confiance? 

—Je portage votre jugement à su égard 


provoque ces élancements, est sans impor- 
tance, et le docteur de Bordeaux, qui jes 
attribuait aux nerfs, serait entièrement dans 
Je vous conseille donc de faire 
reprendre, à mon frère, ses anciennes po- 
lions, en attendre le résullat sans vous 


le vrai. 


exagérer la siluation. 


Le raisonnement semblait juste, et la 
jeune femme se promit de suivre le conseil, 


ce qu’elle fit dès le jour même. 


Mais le mieux, loin de se faire sentir, 
sembla reculer; une faiblesse inquiétante 
se joignit aux autres symptômes et des éva. 
nouissements; de peu de durée d'abord puis 


de plus en plus longs, aecompagnèrent les 
douleurs de coeur, | 

La moindre émotion amenent des cri. 
ses violentes, et un jour, la comtesse, dans 
un élan de joie, lui ayant annoncé que 
Dieu comblant leurs voeux, ils berceraient 
dans quelque mois un petit être adoré, il 
tomba sans connaissance et resta ainsi 
plusieurs heures, 

L'effroi et le désespoir de Thérèse furent 
à leur comble! 

Henri était absent, les réactifs ne réus. 
sissaient à rappeler le comte à la vie. Af- 
folée, la éomtesse dépêche, à la plus gran- 
de ville voisins, u1 exprès afin d'en rame- 
ner le meilleur œédecia,. 


en jour. 


de ne lui rien cacher. 


et se rendit auprès du malade. 


l'hiver dans la Gironde, dont son méde- 
cin de Bordeaux lui avait toujours dit que 
le climat était plus favorable à sa santé. 

Bien qu'on lui eût caché la jongue du- 
rée de son dernier évanouissement, il avait 
deviné que la trise avait élé plus violente 
que les autres, et la pâleur de Thérèse lui 
avait révélé à quel point elle était ivquiè- 
te; aussi u'avail-il fait aucune observa- 
tion lorsqu'eile lui avail avoué avoir en- 
voyé chercher un médecin. 

I! reçut celui-ci avec jois, car il espérait 
que ce praticien serait rapidement maitre 
| d'un ma}, qui lui faisait perdre tout le char- 


taille eu docteur les divers accidents qui 
renouvelaient et se rapprochaient de jour 


Eile lui parla des consultations de Bor- 
deaux, de celle du médecin du pays, le sup- 
plia de visiter sérieusement le malade, et 


Dès Je premiers mots, le docteur, hom- 
me sérieuxset d'une science profonde a vait 
été edifié sur les causes du dépérissement 
il jugea utile de passer un sérieux examen, 


Ce dernier ignorait complètemént le mal 
dont il était atteint, mais il commençait ce- 
pendant à s'inquiéter de son état, et se re- 
prochait de n'être pas retourné passer 


bles dans tout l'organisme. | 

Il u’eut pas besoin de questienner le 
comte sur l'époque d'où detaient les pre- 
miers élancementis, hélas! ces années é#- 
taiént inscrites d’elles-mêmes par la gravi- 
té du mal, qu'avait accéléré le séjour de la 
Bretagne pendant l'hiver. 

Janvier commençait à peine, et deux 
mois de froid étaient encore à craindre; le 
médecin allait prescrire un rapide départ, 
une nouvelle auscultation l’arrêta; un voy- 
age dans ces conditions, pouvait précipi. 
ter le fatal dénouement. 

Ilse borna donc à défendre les sorties 
pendant la période aiguë de l'hiver, et à 
prescrire une médieation des plus sévères 
pour arrêter, autant que possible, les pro- 
grès de la maladie. 

Lorsqu'il se retrouva sèul avec la com- 
tesse, it hésite, après ce que iui avait dit 
le comte de son-espoir de paternité, à lui 
révéler-la vérité, 

lise borna à une explication pure et 
simple d'un commencement de ma:adie de 
coeur, exigeant des soins plus grands à 
cause du Climat ds cette partie de la Fran- 
ce, et, sur la pressante-soilicitation de 
Thérèse, il promit de revenir dans la quin- 
zaine. 


Henri n'avait pas assisté à la consultation; | Le jeune homme s'attsadait à celte rové 


—Ce n'est plus qu’une affaire de temps, 
disait-il, cet hiver, qu'ils ont voulu passer 
ici. sera un atout dans mon jeu, el, sans 
avoir rien à me reprocher, je serai bientôt 
maitre de l'héritage. 

‘Lorsqu'à son retour, il apprit le triste 
état où était son frère. il erut être à la veil- 
le de réussir, mais ja nouvelle de la posi- 
tion de sa belle-soeur tomba sur lui eocmme 
un coup de massue, et anéantit en une 
seconde son illusion! 

—Je suis destiné au crime, pensa-1.il, 
car pour rien au monde, je ne sacrifierai 
cette fortune à ce nouveau-né/ 

Mais, fidèle à la ligne de conduite qu'il 
s'était tracée, afin de détourner tout soup- 
çon, il se montra peiné et alarmé de l'état 
de Raoul, et félieila avec une émotion fein- 
te la jeunes femme de sa prochaine mater- 
aité. 

Comme il l'avait promis, le médecin re- 
vint dans la quinzaine visiter ls malade; 
cette fois. il ne put plus dissimuler les pro- 
grès du mal; la maladis de coeur avait tout 
à coup empiré de ls façon la plus alarman- 
te, et ne laissait plus espoir ds s'arrêter, 

11 prit Henri à part, et, avec les précau- 
tions d'usage dans ces tristes circonstan- 
ces, il lui avoua les craintes qu'il conce 
vait. | 
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je doute qu'il puisse sapporter son mal un 
temps plus lorg. 

En tout cas, je ne vous conseille pas de 
révéler encore la certitude de ce malheur 
à votre belle-soenr, pour qui ces deux 
mois ne seraient plus qu'une longue ago- 
nie; elle voit dejà bien assez par eile- 
même ce qui en est,il ust uaulile de lui ôter 
toute espérance. 

Thérèse avait assisté à la consultation et 
avait parfaitement remarqué l'air soueieux 
du docteur; du reste la faiblesse croissante 
de Raoul, les évanouissements chaque jour 
plus lougs et plus fréquents commençcaient 
à lui causer de profondes inquiétudes; elle 
s'aperçut de la conversation qui eut lieu 
entre son beau-frère et le médecin, et resta 
sous le coup de sinistres pressentiments. 

Elle se rendit à la chapelle, et là, pleu- 
ranut et priant, demanda à Dieu la vie de 
Raoul et pour elle la force de supporter 
chrétiennement ce temps d'épreuves. 

A partir de cetie consultation, it n'y 
eut plus de d'illusion possible à se faire 
Raoul, qui, jusqu'à cette époque, avait con- 
tinué de mener à peu près la même \1s or- 
dinaire, ne put plus quitter sa chambre, et 
peu après dut garder le lit, 


La faiblesse augmenta dass des jropor- ° 


tions effrayantes, et les accès devinrent ! 
ribles, Le eune homme, lui-mér 


Thérèse versalt des larmes ab . 
lorsque Raoa! parlait de sa voix dotos 0 
triste de ce petit enfant qu'il ne co 
peut.être pas, et pour léquel il à 
conseils sur conseils à la peurre 

— Vis pour jui, lui répétait-it avec la 
signalion d'un chrétien; js connais ta 
&2550 et La raison, tu lui sera, quoique 
me, un guide prudent et éciairé qui lui 
pensera là part d'amour que lui aurait 
né son père. 

Ces mots jetaient la comtesse dans 
accès le désespoir d'autant plus effre 
qu'elle s'éflorçait devant son mari à 
calme, afin de lui éviter des émotions 
neste à son état, 
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Ne courez pas le risque de voté 
remettre l'estomac ou d'arrêtet 
un frisson en prenant da Whis… 
key ou du Brandy. Poin "#15 
dans de l'err 
fera r'- 
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